
ossements à demi-brûlés, mêlés avec une pous-
sière semblable à de la cendre noire, et, dans un
second reliquaire., plusieurs ossements non endomina-
gés par le feu, ainsi que le foie du saint solitaire, qui,
loin de s'être corrompu, a conservé l'élasticitd d'Une
chair vivante. Aussi sont-elles incomparables les

gloires de Notre-Dame de Rocamadour ' " Cette
église, disait Martin V dans sa bulle de .1427, est si
miraculeusement protégée, que la multitude des
fidèles a coutume de s'y rendre, de toutes les parties
dua monde, par le sentiment d'une grande dGvotion."
En 778, le fameux R1oland, neveu de Charlemagne, y
vint offrir à la sainte Vierge un don d'argent du poids
e son épée; et., après sa mort, on y porta son épée

même. Les Princes et les Rois se rendaient au
anctuaire de Rocamadour, comme les simples fidèles.
Uaffiluence des pèlerins était quelquefois si grande
n'on a vu jusqu'à trente processions, en un même
our, monter dévotement les marches qui conduisent
t la sainte chapelle. Les évêques, archevêques, les
hiinces de l'Eglise, allaient avec amour rendre leurs
ioinmages à la Reine du Ciel, dans son antique Sanc-
iaire, et y faisaient souvent un séjour considérable.

4uflu, les Souverains Pontifes dotèrent Notre-Dame
e Rocamadour des plus riches Prfvilèges, en même
emps que les riches et les grands de la terre lui
fiñaient des dons magnifiques.
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